
C’est M. Donatien Deschênes qui est à l’origine de la

fondation de la Garde paroissiale de Normandin au

début de l’année 1954. C’est en assistant à des

funérailles à Girardville où le service d’ordre était

assuré par une garde paroissiale, que l’homme,

impressionné par ce service, eut l’idée de créer une

telle formation à Normandin. 

Après avoir mesuré l’intérêt des paroissiens, M.

Deschênes, M. Henri-Paul Hudon et M. Aldéi

Duchesne ont présenté le projet le 24 février 1954 au

curé Tremblay. Après deux heures et demie de      

                                                                  discussion,  Mgr

                                                                  Joseph-Edmond 

                                                                  Tremblay finit

                                                                  par consentir à

                                                                  la mise sur pied

                                                                  de la Garde

paroissiale de Normandin. Un mois plus tard, un

comité provisoire en vue de la création de la Garde

paroissiale de Normandin fut constitué.

La première assemblée publique fut alors convoquée

pour le 11 mai à la salle du Cinéma Le Foyer. Une

centaine de personnes assistèrent à la séance où

plusieurs invités insistèrent sur l’importance pour

une municipalité comme Normandin de posséder sa

propre garde paroissiale. M. Roméo Gilbert a défini

ce qu’est une garde paroissiale lors de la rencontre : «

Une Garde est un mouvement d’élites spécialisées et

les gardes eux-mêmes doivent être des paroissiens

modèles. Le but, c’est de former les jeunes gens; il

vous faudra toujours être prêts à rendre service et,

comme membres, vous êtes capables d’entraîner vos

amis à devenir membres Gardes ». À la fin de

l’assemblée, la Garde paroissiale de Normandin

comptait déjà quarante membres.

C’est finalement le 24 août 1954 que la Garde

paroissiale fut officiellement créée et adopta sa

devise « Croire et servir ». Elle demanda l’affiliation à

l’Union régionale des Gardes paroissiales du

Saguenay-Lac-Saint-Jean. La population de

Normandin put admirer pour la première fois la

Garde paroissiale le 26 septembre lors d’un défilé des

jeunes gens dans les rues du village, un évènement

important pour les personnes dévouées à ce projet.

Depuis, la Garde Saint-Cyrille est de tous les

événements pour représenter fièrement Normandin.

 

L’organisme a connu quelques embûches au fil des

années. En 1955, la Garde fut dissoute à cause de

dissensions internes. La formation d’une nouvelle

Garde fut autorisée par le prêtre O.-D. Simard et un

nouveau bureau de direction fut nommé. L’incendie

qui a dévasté l’église fut une autre épreuve pour la

Garde Saint-Cyrille. Les locaux de la Garde paroissiale

étaient situés au sous-sol de l’immeuble. L’incendie

détruisit tous les biens matériels de la Garde (des

uniformes, des documents relatifs à son existence).

Les pertes se chiffraient à 12 000 $. Ce triste

événement faillit marquer la fin de la Garde

paroissiale de Normandin, mais le travail acharné des

membres assura la survie de l’organisme.

Dès le 7 avril 1976, la Garde paroissiale de Normandin

connut un nouvel essor en acceptant maintenant des

membres féminins au sein de l’organisme qui était

jusqu’alors un mouvement masculin. Leur

implication ne sait pas limiter seulement à être

membre, certaines ont siégé dans le bureau de

direction alors que d’autres ont monté en grade dans

l’organisation.

La Garde paroissiale Saint-Cyrille de Normandin a

célébré en 2004 son cinquantième anniversaire.

Voici les festivités qui ont été organisées pour

l’événement : la soirée sociale le 12 juin, une parade

multicolore dans les rues de Normandin suivie d’une

messe au Centre sportif et d’une parade composée

de onze unités de différentes gardes paroissiales.

C’est malheureusement le 27 février dernier que la

Garde paroissiale Saint-Cyrille de Normandin faisait

sa dernière sortie en uniforme à l’église à

Normandin. Après plusieurs appels de recrutement

infructueux auprès de la population, l’organisme a

dû prendre la décision difficile, mais évidente à leurs

yeux : la fermeture de la Garde paroissiale après 67

ans d’existence. 

 

M. Marcel Ferland, président, M. Maurice Dion,

commandant et Mme Marie-Claude Larouche,

secrétaire-trésorière veulent remercier toutes les

personnes qui ont déjà été membres ainsi que les

membres actifs de s’être impliqués auprès de ce

merveilleux mouvement. 
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